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Edito
BON AN, MAL AN�

Février, il est encore
temps de présenter ses
v�ux pour 2007, année
de tous les dangers�

Meilleurs v�ux aux sans-logis, aux
sans-papiers, aux délocalisés, aux
laissés pour compte,. Aux enfants du
DAL, de Don Quichotte, de l'Abbé
Pierre, de Coluche et des autres, des
femmes qui se battent pour leur
dignité, de tous ceux qui, un jour,
ont décidé d'agir.

Meilleurs v�ux à certains de nos
magnifiques candidats à la présiden-
tielle, que 2007 leur soit joyeuse, et
qu'ils pensent surtout à lire le mani-
feste altermondialiste avant de se
pavaner devant les médias et nous
livrer leur démagogie habituelle.

Meilleurs v�ux à ces mêmes médias
qui, encore une fois, nous conduirons
au c�ur du moins- disant démocrati-
que jusqu'au soir du premier tour
(devoir de mémoire, Mesdames et
Messieurs).

Meilleurs v�ux aux enfants des cités
et aux étudiants anti-CPE qui, un an
après les émeutes et les manifs,
n'ont peut-être toujours pas compris
que, pour régner, les puissants divi-
sent et savent " qu'avec le temps
va,�".

Meilleurs v�ux aux  nouveaux euro-
péens leurrés, aux exploités des
pays pauvres et endettés, que le tsu-
nami des ajustements structurels ne
les blesse pas trop cette année.

Meilleurs v�ux aux Palestiniens
entraînés dans une guerre civile
savamment préparée et aux Irakiens
encore en vie qui auront bientôt le
plaisir de recevoir 21 000 touristes
supplémentaires et l'engagement de
l'oncle Bush pour une démocratie
bien lointaine.

Meilleurs v�ux à ceux qui s'en fou-
tent, le libéralisme s'occupera d'eux,
n'en doutons pas.

Enfin, meilleurs v�ux à ceux qui
fauchent l'OGM, ceux qui luttent, qui
se battent, qui disent non, qui
croient à un autre monde possible et
qui, malgré les agitations, les doutes
et l'échauffement des esprits conti-
nuent à y croire. Et, bien entendu,
meilleurs v�ux à la planète qu'il fau-
dra bien sauver de ses pires préda-
teurs : nous !

Allez, bonne année à tous les
Moutons Noirs quand même !

Pascal Varalli

A
VEC son Manifeste Alter mondia-
liste, Attac se tourne vers les
citoyens. Ceux-ci vont être appe-

lés à faire leur choix lors
des prochaines échéan-
ces électorales. En pro-
posant, pour le court et
le moyen terme, des
mesures alternatives
au néolibéralisme, ce
Manifeste vise à sti-
muler le débat
public et à le recen-
trer sur l'essentiel.
Telle ne sera sans
doute pas la
caractéristique
première des
programmes des
candidats. C'est
seulement s'ils
bousculent le ronron de
campagnes calibrées au millimètre par
des agences de communication que les
citoyens pourront obtenir des réponses
aux véritables enjeux, hors des postures
médiatiques et de la langue de bois.

Dès sa fondation en 1998, Attac a iden-
tifié les politiques néolibérales comme la
cause principale de la montée des inégali-
tés, du chômage, de la précarité, de l'insé-
curité sociale, de la prolifération des
conflits militaires, de la montée du
racisme et de la xénophobie, ainsi que de
l'accélération du saccage de l'environne-
ment.

Ambitieux par ses objectifs, ce
Manifeste se veut néanmoins modeste car
il ne suffit pas de faire des propositions, si
bonnes soient-elles, pour qu'elles voient
le jour. La construction de rapports de
forces afin de les imposer doit passer par
le débat d'idées.

Pour poser les fondements d'un autre
monde, Attac propose d'abattre " Sept
piliers du néolibéralisme " :
I.Contre le libre-échange et la libre circu-

lation des capitaux : une mondia-
lisation solidaire ;
II. La nature n'est ni un
réservoir inépuisable ni
un dépotoir : une planète
durable ;
III. Contre la mise sous
tutelle de la démocratie,
l'intervention citoyenne ;
IV. Contre les politiques des
gouvernements au service
des propriétaires du capital,
des biens publics mondiaux et
des services publics ;
V. Face au pouvoir des action-
naires, une sécurité économi-
que et sociale ;
VI. Contre la guerre permanente
et les politiques sécuritaires, la

coopération ;
VII. Contre le formatage des esprits, la
diversité culturelle.

C'est un impératif de civilisation! 

Ce Manifeste n'est ni un produit fini ni
un livre de recettes qu'il suffirait d'appli-
quer. Il se veut soumis à la critique, évo-
lutif donc. C'est pourquoi Attac78nord
espère vous voir nombreux aux Mureaux
le 14 mars prochain lors de notre réu-
nion/débat. 

Ceux qui ne disposent pas du texte inté-
gral du Manifeste pourront, auparavant,
le consulter sur  �www.attac78nord.org�
ou l�acheter, dans toutes les bonnes librai-
rie, dans la collection �1001 Nuits� au
prix de 2,5 �.

Gerty Krzywkowski 

!
passe à l�attac

Comité Local Attac 78 nord 
Mail : 78nord@attac.org - Tél :  06 72 24 71 42  

Site : www.attac78nord.org

Pourquoi Attac s'adresse à vous ? 

Notre association ne présentera ni ne soutiendra quelque candidat
ou candidate que ce soit : elle n'est pas un parti politique, mais un
mouvement d'éducation populaire tourné vers l'action, totalement

impliqué dans la vie de la Cité
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La lutte anti-OGM dans les champs :
un dernier coup de collier ?!

LES FAUCHEURS VOLONTAIRES, les militants, les collectifs de soutien, les syndicats
parties prenantes, les élu(e)s sensibilisé(e)s à la problématique auront tout fait, jusqu'à
prendre des risques qui se sont avérés onéreux. Nous n'avons plus le droit au laisser faire

et voir venir, plus le droit à la délégation de notre pouvoir aux élus, à ceux qui ont su prendre
ces risques pour notre avenir.

Il faut maintenant soutenir, défendre, participer à une lutte légitimée par l'incertitude de l'innocuité des OGM dans la
nature. Nous devons profiter des échéances électorales pour obtenir enfin, par un référendum qu'il nous reste à exiger, le
moratoire nécessaire au grand débat public qui nous permettra de faire valoir notre opinion.

Déjà le gouvernement prévoit, pour compenser ses carences (voir son incapacité, à transposer les dispositions de la loi
européenne sur les OGM), de faire passer ses sales coups par décrets (dont tous les risques encourus seraient à la charge
des paysans et des consommateurs). 

Nous vous invitons à visiter le site du comité de soutien aux 9 Paysans Faucheurs (vous y trouverez le récit de cette
belle journée mobilisatrice du 25 janvier à Versailles : http://www.9deguyancourt.org/article.php3?id_article=45.)

La requête du procureur de la non reconnaissance de "la nécessité du fauchage" sur le fond et des peines d'emprisonne-
ment avec sursis assorties de près de 110 000 � de dommages et intérêts pour la forme a été entérinée - délibéré le 22
mars prochain.

N'attendons pas une autre catastrophe et prenons notre destin en main : le moindre soutien, fusse-t-il de réconfort
moral, aura sa place dans ce bras de fer.

Patrick Vachon
Comité de soutien - tél. : 01 39 08 06 91 - courriel : 9deguyancourt@ouvaton.org

L'Etat, c'est nous tous

ALORS QUE l’on s'apprête à fêter le 50ème anniver-
saire du Traité de Rome, acte fondateur de la CEE,
que penser du bilan de la construction européenne ?

Il est loin d'être globalement positif  :  L'Europe n'a cessé
de dériver vers un système économique toujours plus libé-
ral, générateur d'inégalités, aujourd'hui en crise. En témoi-
gne la montée d'une opposition populaire forte, comme l'il-
lustre le NON au référendum sur le TCE en France et aux
Pays-Bas. 

Se saisissant de l'occasion, José Manuel Barroso, prési-
dent de la Commission, a déclaré " J'espère que ce ne sera
pas seulement une commémoration du passé, mais aussi
une manière de marquer notre ambition pour l'avenir ",
déclaration approuvée par le Conseil Européen. 

Depuis juin 2006, les chefs d'état et de gouvernement de
l'UE n'ont jamais cessé d'ignorer notre refus du TCE. La
preuve : la réunion  du 26 janvier, à Madrid, des pays
l'ayant ratifié - l'Irlande et le Portugal y étaient invités,  la
France et les Pays-Bas ne l'étaient pas. L'objectif avoué
était de profiter de la présidence allemande de l'UE pour 
" relancer le processus ". 

Ce sommet témoigne de la volonté des partisans du TCE
de passer en force. Les participants se sont targués de
représenter 270 des 490 millions d'Européens - ce qu'ils
ont oublié de dire, c'est que seuls 2 de ces pays (l'Espagne
et le Luxembourg) avaient consulté leurs populations par
référendum. Partout ailleurs, le TCE n'a été ratifié que par
un simple vote du Parlement. D'autres pays européens

auraient sûrement voté non s'ils avaient été consul-
tés par référendum.  C'est ainsi qu'une fracture s'est
créée, d'un côté entre les élites dirigeantes, qui mul-
tiplient les pressions comme si le 29 mai n'avait
jamais existé et de l'autre, les classes populaires
laissées pour compte.

La victoire du " NON " a été une insurrection démo-
cratique contre les possédants et les sommets du
pouvoir. Afin de continuer à refuser la construction
libérale de l'UE, il est essentiel que se mobilisent
tous ceux qui veulent construire une autre Europe,
donnant la priorité aux impératifs démocratiques,
écologiques et sociaux (basés sur le principe de
l'égalisation par le haut de nos acquis).

Pour ce faire, les gauches antilibérales française et
allemande proposent de soumettre au débat l'idée
d'une Assemblée Constituante Européenne élue
par tous les citoyens de l'Union : un large débat
démocratique doit donc s'instaurer avec l'élection de
délégués mandatés pour élaborer un nouveau traité
qui serait ensuite ratifié par référendum dans chaque
pays, le même jour.

Ces objectifs ne seront toutefois concevables sans
de puissantes mobilisations sociales, nécessaires
pour voir enfin exister "L'Europe que nous voulons ".

Gerty Krzywkowski
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Antilibéraux, puissance trois

Ces extraits d'un texte, trouvé sur Internet, éma-
nent d'un militant PC du Rhône. Son optimisme
et son humour nous ont incité à le publier, tout
en rappelant qu'Attac, bien que farouchement
antilibérale, ne soutient et ne soutiendra aucun
candidat à l'élection présidentielle.

" Quoi qu'on en dise, les antilibéraux ont fait une
entrée en campagne absolument remarquable.

En présentant simultanément Buffet, Bové et
Besancenot, les candidats de la gauche unitaire
bénéficieront de trois fois plus de temps de parole
que les autres mouvements engagés dans la
course à la présidentielle.

(…)

Ensuite, cette campagne en ordre dispersée
devrait paradoxalement bénéficier aux antilibé-
raux dans la construction d'une force politique
pérenne.

En effet, le camp antilibéral s'est suffisamment
divisé pour qu'aucun de ses candidats ne par-
vienne à dépasser la barre fatidique des 5%. Cet
échec électoral très probable va donc reposer la
question du nécessaire rassemblement dans
l'optique des élections législatives.

Comprenez bien que si le PCF ou la LCR avaient
franchi le cap des 5% à la présidentielle, pour sûr,
ces organisations auraient immédiatement vanté
leur hégémonie sur le camp antilibéral, leur
potentiel électoral majoritaire, et feraient fi défini-
tivement d'une quelconque alliance avec leurs
possibles partenaires. A trois candidats, per-
sonne semble t-il ne parviendra à tirer son épin-
gle du jeu. Et c'est probablement une belle
morale.

L'autre avantage de la division actuelle va sûre-
ment venir des médias, qui n'hésiteront pas à
mettre les candidats, et donc indirectement les
états-majors, devant leurs contradictions :

" Marie-Georges Buffet, les antilibéraux vous
reprochent d'être passée en force et de vouloir
vous réapproprier la démarche collectifs unitai-
res. Que leur répondez-vous ? "

" Olivier Besancenot, vous avez refusé de vous
inscrire dans la démarche unitaire alors que sur
le fond, votre programme est sensiblement le
même. Comment l'expliquez-vous ? "

" José Bové, vous êtes le 3ème candidat à vous
réclamer de l'antilibéralisme Est-ce que vous
n'ajoutez pas de la division à la division ? "

(…)

En somme, nous aurions tort de désespérer. Aux
militants antilibéraux qui baissent actuellement
les bras, qui oscillent entre doutes, résignation ou
rancœurs, je n'ai envie de dire qu'une chose :
soutenez, soutenez ardemment, mais ne déni-
grez pas dans votre propre camp. Continuez au
contraire à pousser. Continuer à défendre l'élan
unitaire. Ou continuer même à défendre votre
propre candidat. Cela n'a pas d'importance,
pourvu que vous nous apportiez votre énergie,
votre envie, qui nous est si précieuse depuis le
début de cette aventure. C'est de cela que nous
avons besoin actuellement.

(…)

En attendant, il va falloir nous retrousser les man-
ches, ensemble ou chacun de notre côté. La
bataille pour nos idées va commencer.
Puissance trois. "

Sans Papiers de MODELUXE :
une lutte exemplaire et problématique 

EN JANVIER, les 18 salariés sans papiers de la blanchisserie Modeluxe (groupe
Sunlight) de Chilly-Mazarin (Essonne) ont tous été régularisés. Leur licenciement, fin
septembre 2006, par la direction qui leur reprochait d'avoir produit de faux documents

pour se faire embaucher, avait provoqué une grève de 8 jours des 160 salariés de l'entreprise. 

Le préfet ne voulait pas reconnaître que "le fait d'avoir travaillé puisse ouvrir le droit à un
titre de séjour". Selon lui, ils avaient abusé de la confiance de Modeluxe ! Quel cynisme,
quand on sait que c'est bien la direction de la blanchisserie qui pratique depuis des années
l'embauche de sans papiers qu'elle exploite sans vergogne avec des salaires de misère (au des-
sous de 1000 �), des conditions de travail et des cadences inacceptables. Depuis 2004, la pré-
fecture a laissé faire sans leur accorder de titre de séjour�et comptait en 2006 appliquer sans
état d'âme la politique honteuse de son gouvernement en voulant les expulser� raté !

Les 18 de Modeluxe demandent maintenant leur réintégration dans la blanchisserie.
"Puisqu'on a nos papiers, on veut y retourner, explique Idrissa, la direction a bien profité des
avantages des sans-papiers." Une procédure aux prud'hommes est en cours, afin notamment
de prouver que ce n'était que le début d'un plan de restructuration plus large pour éviter un
plan social �

Et comme dit l'un d'entre eux, Luis : "c'est la vie, la lutte ne finit jamais, mais on 
continue !".

Voici une lutte exemplaire, car grâce à la solidarité tenace de leurs collègues, ces hommes
ont eu raison de l'obstination du préfet, ils ont réussi à briser la peur et ce mur de mépris, à
faire valoir leurs droits et leur dignité. Une lutte emblématique, car parallèlement au combat
juste mais plus médiatisé pour la régularisation des élèves sans papiers, cette grève victo-
rieuse rappelle que dans l'ombre, depuis des années, des milliers d'adultes sans papiers sont
surexploités par des patrons cyniques et sans scrupules. 

Une lutte exemplaire et emblématique car, participant pleinement à la production des riches-
ses de ce pays, ces hommes ne se sont pas résignés pas à être corvéables et jetables.
Chapeau bas ! 

Fabienne Lauret

Logement : l'action des associations - 
la poudre aux yeux des élus

SI LA PÉRIODE ÉLECTORALE est propice à de fabuleuses promesses,
les problèmes de logement ne sont pas résolus pour autant. Comme
chaque hiver désormais, les média nous ont fait culpabiliser sur les

sans logis qui mouraient de froid en pleine dinde aux marrons. Puis le réveil-
lon digéré, les SDF sont retombés dans l'oubli jusqu'à l'hiver prochain.

Certes, il y aura eu l'action des Enfants de Don Quichotte. En offrant des tentes aux sans
abris, Médecins Sans Frontières dérangeait déjà. Cette visibilité de la misère n'a fait que croître
avec le regroupement de ces tentes autour du canal St Martin à Paris et sur les sites importants
des autres grandes villes. 

Les ministres et les députés font preuve d'une belle hypocrisie lorsqu'ils pleurent le matin sur
le cercueil de l'Abbé Pierre et, l'après-midi, proposent à l'Assemblée nationale une loi facilitant
l'expulsion des squatters en 24h ! Grâce à la mobilisation des associations, cette loi a heureuse-
ment été rejetée le 2 février.

Les problèmes de logement concernent bien d'autres catégories de la population que les SDF.
Des associations comme Droit Au Logement se mobilisent toute l'année. Avec le Comité des
Sans Logis, Jeudi Noir et Macaq, ils ont réquisitionné le 26 décembre un immeuble appartenant
à la Lyonnaise de Banque, vide depuis mars 2004, pour en faire le Ministère de la Crise du
Logement. Un symbole choquant pour certains pays qui pensaient la France bonne élève en
matière de logement. 

Selon le DAL, les lois existantes (comme la loi de réquisition) suffiraient si elles étaient appli-
quées. Le bon sens demanderait l'arrêt des expulsions sans relogement, l'arrêt des démolitions
de HLM à caractère spéculatif et la production massive de logements sociaux, y compris dans
les villes " bourgeoises ". 

La récente loi pour le Droit au Logement Opposable, présentée le 15 février à l'Assemblée ne
règlera pas le drame des 3 millions de mal-logés. Au plus, elle condamnera l'Etat à se verser
une astreinte à lui-même sur un fonds régional. Ainsi, il aménage simplement la pénurie en éli-
minant un maximum de mal logés au cours de la procédure. Les sans papiers et les deman-
deurs d'asile, par exemple, sont exclus de cette loi.

Le thème du logement s'est invité dans la campagne. La période est propice pour presser les
élus. Mobilisons-nous contre l'indifférence et pour des solutions durables.

Philippe Couzinou
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Agenda
08/03/07 - Journée internationale de la Femme - Manifestation à Paris 
18h00 (Métro Père Lachaise)
08/03/07 - Pandora - 20h00 - Mille et Une Femmes présentent “Allez Yallah !”
10/03/07 - Les Mureaux - 10h00 - Rassemblement devant la Mairie du Collectif
Logement Social
13/03/07 - Les Mureaux - 18h30 (salle SRV) - réunion RESF
17/03/07 - Manifestations régionales anti EPR (Réacteur à Eau Pressurisée Européen) -
Départ de Mantes pour Lille - (Contacter la Biocoop)
24/03/07 - Grande manifestation nationale contre les violences faites aux femmes
24/03/07 - Paris - 9h30/18h00 (Bourse du Travail) - Les mouvements sociaux confron-
tés à la crise écologique - (www.france.attac.org/IMG/pdf/Depliant_2007seminaire.pdf)  

Réunions ouvertes du Conseil d’Administration - 20h00
21/03/07 - Les Mureaux
17/04/07 - Conflans
16/05/07 - Les Mureaux

Réunions du Comité Local - 20h30
14/03/07 - Les Mureaux (salle du Gymnase Pierre de Coubertin) - Présentation du
Manifeste Attac - Quelle démocratie voulons-nous ?
10/04/07 - Conflans (Maison de Quartier Fin d’Oise) - Quelle(s) rupture(s) avec le libé-
ralisme ?
09/05/07 -  Les Mureaux (salle du Gymnase Pierre de Coubertin) - Après les élections,
la nouvelle situation politique ?
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Amérique latine, le virage à gauche ?
Mardi 13 février, Conflans Ste Honorine,

débat animé par Maurice Lemoine, rédacteur en chef du Monde Diplomatique

20H45, début de la soirée, 25 personnes dans la salle : décevant  pour un tel sujet avec un
intervenant aussi " pointu " !

En introduction, un montage réalisé par Francis à partir du documentaire " Et si Chavez réus-
sissait� ",  sur des exemples concrets de démocratie participative (réforme agraire, éducation,
logement, santé�) sous l'impulsion de Hugo Chavez, omniprésent et omnipotent président.
Maurice Lemoine expliquera pourquoi l'image de l'homme providentiel est ici parfaitement jus-
tifiée. 

Ensuite, ce spécialiste incontesté de l'Amérique Latine, commencera par couper court aux cri-
tiques et aux accusations de populisme prodiguées à Chavez par les médias occidentaux. Il
reviendra sur son arrivée au pouvoir : révoltes de 1989, putsch raté de 1992, prison, élections
victorieuses de 1998, tentative de coup d'état de 2002 et réélection de 2006.

Il expliquera clairement le rôle d'un pétrole non privatisable dans l'économie vénézuélienne :
toute la révolution bolivarienne tourne autour de l'or noir, ce pétrole que les USA enragent de
voir financer une politique sociale qui entre directement en conflit avec les intérêts des "ultras"
états-uniens.

Il poursuivra en détaillant les risques encourus par le Venezuela, la menace de la CIA et la
fureur de l'administration Bush vis-à-vis d'un président tentant d'unifier l'Amérique Latine. Il
fera un rapide topo sur les différents pays récemment passés à gauche.

En conclusion, Maurice Lemoine nous démontrera que la révolution bolivarienne est ancrée
dans le pays et, qu'avec ou sans Chavez, son arme en reste le peuple.

Bravo à notre intervenant qui a éclairé un auditoire réduit
mais séduit par tant de simplicité.

Pascal Varalli

Si vous souhaitez vous documenter sur l�Amérique Latine, nous ne
saurions trop vous recommander le n° 90 de �Manière de Voir�, coor-

donné par Maurice Lemoine - Renseignements sur le site du Monde
Diplo �www.monde-diplomatique.fr�

Retrouvez toute l�actualité du
comité local sur notre site :

www.attac78nord.org

FSL - Mureaux Val de Seine :
le bilan

CETTE 4ÈME SESSION était volontaire-
ment plus courte, ramassée sur 2 jours
en novembre, avec un thème principal :

du global au local, le FSL invite ceux qui
décryptent le système libéral et ceux qui lui
résistent. C'est ainsi que nous avons encore
fait salle comble : plus de 200 personnes, dont
beaucoup venaient des quartiers, pour le film
Bamako et le débat animé par le CADTM.
Samedi, c'était au tour de nos invités sur les
luttes locales : le Collectif pour la Défense du
Logement Social, membre du FSL, avec une
vidéo réalisée avec les habitants sur leur vécu
concernant les projets de démolitions, ainsi
que le Collectif de la Coudraie et le RESF des
Mureaux. Le soir, après notre traditionnelle
auberge espagnole, le Théâtre du Mantois
nous a fait une lecture à 4 voix d'un choix de
communiqués du Sub-Comandante Marcos.
C'était humoristique, poétique, imaginatif et
très politique, aux sources de l'altermondia-
lisme. Sujet d'autant plus d'actualité, car en
lien avec la lutte de la région Oaxaca depuis
plusieurs mois.

Alors la suite ? 

Depuis un an, nos forces se sont un peu
épuisées : certains membres ont pris leurs dis-
tances, mais d'autres arrivent, même s'il y a
moins de monde à nos réunions mensuelles.
Pour l'instant, on s'en tient à quelques ciné-
débats, sur des thèmes de fond et à une ses-
sion annuelle plus légère. On reste attentifs et
présents sur la vie sociale locale : c'est un
minimum, il faudrait essayer d'approfondir.

La convention établie à la rentrée 2006 avec
le cinéma de la ville des Mureaux, pour organi-
ser des débats 3 fois par an, nous permet une
présence visible régulière : Ras l'front a animé
2 séances, secondé par l'ensemble du FSL -
l'une, en septembre 2006, avec le film
Indigènes et Gilles Manceron de la LDH, inter-
venant sur la mémoire coloniale - succès avec
une salle comble et un public très diversifié. La
seconde, le 25 janvier, autour de la comédie
"Beur Blanc Rouge" de Mahmoud Zemmouri
sur le thème " c'est quoi être français
aujourd'hui ?". Deux nouvelles associations de
jeunes des quartiers (PLADJ et Survivre) ont
animé le débat avec un invité, Yazid Kherfi.

Nous aimerions traiter de façon complète
d'autre thèmes, comme les médias, la démo-
cratie participative, les droits des femmes,
l'Afrique, … mais également faire un travail de
terrain plus conséquent, en impliquant plus les
citoyens. Avec la charte antilibérale des collec-
tifs nés après le 29 mai, adoptée par le FSL,
nous devons concrètement passer du rôle 
" d'agitateurs d'idées " à celui de facilitateurs
de projets alternatifs.

Cette 4ème session marque un peu le bout
d'un processus. Il nous faut rebondir, trouver
d'autres formes... On le pressentait plus ou
moins, puisque déjà on avait mis la pédale
douce ! Nous devons arriver à combiner l'en-
gagement de chacun dans son domaine ou
dans sa lutte politique ou syndicale, élargir
notre horizon et la participation dans cet
espace maintenant bien réel, qu'il serait dom-
mage de voir disparaître.

Fabienne Lauret
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